
Bulletin de l'APMEP n°341 - 1983



Gilles  était pour moi  plus qu'un ami; je sollicitais souvent son avis, 
je recherchais  ses  conseils. 

Sa connaissance du monde scolaire,  son sens des relations humaines 
et  sa  valeur  personnelle  lui  donnaient  toujours  dans  les  conversations 
l'ascendant que l' on  reconnaît  à ceux que l' on respecte; en toute  simpli ­
cité il savait expliquer à tous, collègues du secondai re ou universitaires, 
quand ils étaient dans l'erreur: la façon qu' il avait de dire les choses 
transformait ses cri tiques en avis, ses avis en consei ls; le ton était mesuré 
et le langage précis, assuré d' un raisonnement d 'une extrême rigueur , tou­
jours illustré de l'exemple pertinent et convaincant. Ses intervent ions 
étaient toujours acceptées par ses pairs avec l' estime que chacun recon­
naissai t à l'autorité morale de l' homme de valeur. 

Gilles était quelqu 'un sur qui l'on pouvait compter: il respectait ses 
engagements avec la même rectitude, la même sûreté , la même effi cacité 
qui donnait valeur d 'exemple à sa maîtrise pédagogique. Son dévouement 
était aussi la cause des charges qu'il acceptait de prendre; à l' IREM 
d'Aix-Marseille sa participation était fondamentale : responsable des 
publications, il était un lecteur intransigeant aussi bien sur le fond que la 
forme; censeur juste et rigoureux, il donnait ses avis sans que personne 
n'ait à redire ou à s'offenser de ses remarques . 

Mais sa contribution à la vie des IREM, à l'enseignement des mathé­
matiques n s'arrêtait pas là : il était présent dans les groupes Inter- lREM 
et il apportait son concours au blllletin de l'A.P.M.E.P. et aux bulletins 
inter-IREM dans lesquel il avait publié plusieurs articles et où il donnait 
régulièrement des illustrations et dessins dans lesquels on retrouvait les 
mêmes trai ts de sa personnalité, avec son humour empreint d ' une grande 
sensibili té et d 'une grande simplicité. Ses dessins traduisaient,dans un gra­
phisme précis,ses clins d' yeux moqueurs mais toujours exprimés avec gen­
tillesse : il savait donner des hommes et des fai ts de la vie une caricature 
qui faisai t ri re chacun , ne vexait personne. 

C' était un esprit ouvert et curieux, prêt à l' aventure, avec un souci 
constant de remise en cause personnelle et un désir de renouvellemenr. 
C' est ainsi qu 'il était allé au lycée français de Washington il y a quelques 
années, et qu'il se préparait à partir, à la dernière ren trée, pour Lisbonne 
où il allait prendre un poste avec l'entrain et l'enthousiasme serein qu 'il 
mettait toujours dans ses entreprises. 

Comme beaucoup de ses amis, j'ai ressenti durement la disparition 
de Gilles, avec le regret aujourd'hui de ne l' avoir pas mieux connu, de 
n'avoir pas sû profiter plus encore de sa personnali té, de n' avoir pas pu 
apprécier plus longtemps une nature aussi riche de cœ ur qu i savait dire 
avec élégauce ce qu'il croyait , qui savait dire avec esprit les travers et les 
idées fausses des autres. 
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